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CENTRE ISERE SUD : BIEVRE-VALLOIRE 

 
• COMPOSITION DU TERRITOIRE 

 
  Ce territoire correspond à une zone très étendue dans la partie centrale et est du 

département. Il s’agit d’un relief alliant le plateau de la Bièvre & les zones vallonnées de Valloire, avec  

au sud une enclave, limitrophe de la Drome Nord, marquée par le petit massif des Chambarrands. 

 Le territoire est bordé plein Nord par le territoire des Portes des Alpes ( fin du canton de Bièvre 

& de Bourgoin-Jallieu), au Nord-Est le territoire des Vals du Dauphiné (partie médiane du canton du 

Grand Lemps), à l’Est le territoire de Voironnais-Chartreuse (prolongement du canton de Tullins-sur- 

Fure), au Sud-Est le territoire du Sud Grésivaudan (partie du Canton de Tullins sur Fure & du Sud 

Grésivaudan), au Sud & Sud-Ouest le département de la Drome, à l’Ouest & Nord-Ouest le territoire de 

l’Isère Rhodanienne (partie ouest du canton de Roussillon & Vienne 2). 

 Il s’agit d’un territoire, principalement rural, avec une activité plutôt agricole dominante et on 

notera également la présence de l’aéroport de Grenoble, situé à St-Etienne de St-Geoirs (plus de 50 kms 

de la préfecture). 

 Le territoire est composé de 4 parties de cantons, le plus conséquent étant celui de la Bièvre (à 

cheval sur les anciens cantons de La Côte Saint-André, Roybon & Saint-Etienne de Saint-Geoirs), puis 

Roussillon partie est en lieu et place de l’ancien de Beaurepaire, une grande partie du canton du Grand 

Lemps & 2 communes du canton de Tullins-sur-Fure. Ce qui correspond à 7,6% des cantons isérois & 

un total de 68 communes, soit 12,8% du département. La superficie du territoire compte pour 13,11% du 

département. 
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• DEMOGRAPHIE DE LA POPULATION & DES MK LIBERAUX 
Les tableaux suivants proposent le nombre de kinés inscrits par commune, au sein d’un  

canton ou d’une partie de canton lié au territoire, ainsi que l’évolution depuis la période précédente. 

Mais en premier lieu, c’est le rapport kiné/habitants (kiné/mille habitants) et les densités de communes et 

cantons qui sont reprises, ainsi que leurs rangs respectifs : place de la commune dans le département, 

idem pour le canton et le territoire. On retiendra juste que la densité moyenne départementale est de 154 

habitants au km² et que le nombre moyen départemental de kiné pour mille habitants est de 1,253. 

Dans le premier tableau, des codes couleur pour les professionnels (1ère ligne) et les habitants  

(2ème ligne) seront la référence. 

   de 0 à 0,249 kiné pour mille habitants     de 1,2 à 1,349 kinés pour 1000 habitants 

   de 0 à 24 habitants au km²     14 149 à 194 habitants au km² 

       

   de 0,25 à 0,499 kiné pour mille habitants     de 1,35 à 1,699 kiné pour mille habitants 

   de 25 à 74 habitants au lm²     de 195 à 274 habitants au km² 

       

   de 0,5 à 0,799 kiné pour mille habitants     de 1,7 à 2,249 kinés pour 1000 habitants 

   de 75 à 94 habitants au km²     de 275 à 399 habitants au km² 

       

   de 0,8 à 0,949 kiné pour mille habitants     de 2,25 à 3,249 kinés pour 1000 habitants 

   de 95 à 110 habitants au km²     de 400 à 899 habitants au km² 

       

   de 0,95 à 1,049 kiné pour mille habitants    de 3,25 à 4,999 kinés pour 1000 habitants 

   de 111 à 134 habitants au km²     de 401 à 3999 habitants au km² 

       

   de 1,05 à 1,199 kiné pour 1000 habitants    plus de 5 kinés pour 1000 habitants 

   de 135 à 148 habitants au km²     plus de 5000 habitants au km² 
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o DEMOGRAPHIE & DENSITE 

  Le territoire compte 72244 habitants (5,89% du département) et une densité de 72 

habitants/km², ainsi que 64 MK inscrits (3,86 % du département), plus 2 remplaçants habitant dans le 

territoire soit 66 en exercice « cabinet », avec une densité de 0,886 kiné/1000 habitants, soit -29,29 % 

en rapport avec le chiffre moyen départemental.  
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           On notera que 10 communes (14,49 % du territoire) présentent une densité du nombre de 

kiné/1000 habitants supérieure à la moyenne départementale, quelques 5 communes (7,25 %) avec un 

chiffre inférieur à la moyenne du département mais au-dessus de la moyenne du territoire, 4 (5,8 %) 

autres légèrement inférieures à la valeur moyenne du territoire (toutes dans le canton de la Bièvre) et 

72,06 % (50 communes) sans masseur-kinésithérapeute, confirmant par là-même la faiblesse 

d’installation de ce territoire, évidemment dans l’ancien canton de Roybon (un seul MK et seulement 

depuis juin 2012, avant un second au printemps 2014), mais surtout en allant vers l’Ouest du territoire. 
 

o MOUVEMENTS DES PROFESSIONNELS LIBERAUX 
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  Il s’agit d’un territoire avec peu de mouvement (à peine plus de 2%) de professionnels sur 

les 3 mois estivaux 2011, alors qu’on est monté à près de 4% de septembre à décembre et dans le sens 

des départs, puis 8% sur le début 2012 & 3,9% de mars à juin 2012 même si stabilité au total, avant de 
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reprendre une légère progression du nombre de professionnels avec un chiffre de l’ordre de 5,77%, avant 

de redescendre à 3.64% tout en étant stable sur l’été 2012. De septembre à décembre 2012, le solde est 

identique, même avec un mouvement équilibré et représentant 3,6%. Le premier trimestre 2013 est 

plutôt équilibré, maintenant ce territoire en sous-dotation, d’autant plus vers sa partie ouest, même s’il y 

a eu un peu plus de mouvements, soit 8 (15,1%) entre juin et septembre 2013, puis 4 (8,2%) dans le sens 

négatif entre septembre & décembre 2013, avant un rebond de 3 mouvements, mais 2 en solde positif 

(3,5%). Entre février et juin 2014, à nouveau un soubresaut avec 4 mouvements et un solde négatif de 3 

unités. L’été 2014 a vu 6 mouvements de professionnels pour un solde positif de 2, soit + 3,57%, puis 

enfin 2 mouvements au dernier trimestre 2014 sans modification de l’ensemble, comme au début 2015, 

alors qu’il y a une baisse d’une unité (1,72%) au deuxième trimestre 2015, puis récupération durant l’été 

et stabilité à nouveau malgré 2 mouvements de professionnels.  

 La stabilité est donc de mise sur 2015 de manière globale dans ce territoire et il faut noter que les 

remplaçants sont identifiés et comptabilisés dans une colonne dédiée. En 2016, on retrouve un peu de 

mouvement, soit 3 pour une unité en moins (1,58%), mais seulement entre décembre 2015 et mars 2016, 

le troisième trimestre restant stable malgré 4 mouvements, avant que les 5 derniers mouvements de 

l’année ne traduisent un équilibre malgré 12 mouvements. Totalement stable début 2017, avant une unité 

en plus au deuxième trimestre 2017, puis 2 au 3ème trimestre, le dernier trimestre bénéficiant de 7 

professionnels en plus pour 10 mouvements, soit 10 de plus pour la totalité de 2017. 
  

 Il y a un seul exercice exclusif à domicile dans ce territoire dans le canton de Tullins s/Fure 

(Beaucroissant)/1), mais 4 exercices principaux dans les cantons de Bièvre (Saint-Etienne de Saint-

Geoirs/3) et Le Grand Lemps (Izeaux/1) complétés par des exercices secondaires dans le territoire, 2 

communes du canton de Bièvre (La Cote St-André/1 & Sillans/1) sont les 2 exercices complémentaires 

de ce territoire. Un exercice mixte dans le canton de Tullins S/Fure (Beaucroissant/1) conclut ses 

spécificités. 
 

• SITUATION DES SALARIES 
 

   
 

On est encore devant une faiblesse du nombre de structures, et ce au regard de l’étendue du territoire. 

C’est d’autant plus vrai avec l’absence de structures médico-sociales pour les personnes handicapées, et 

pour le moment il y a seulement 2 inscrits salariés, soit environ 0,56 % du département. 
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 L’application de la convention, notamment pour la régulation démographique, implique de 

connaître le zonage arrêté par l’ARS Rhône-Alpes le 30 novembre 2012, en attente de la connaissance 

d’un nouveau zonage, suite à la signature le 6 novembre 2017 d’un avenant conventionnel remettant en 

exergue le conventionnement sélectif. 

                                  

TERRITOIRE BIEVRE-VALLOIRE 
code classification Canton de Communes concernées 

1 sur-dotée aucune commune 

2 très dotée 
RIVES SUR 

FURE 
Beaucroissant, Izeaux & Renage 

3 intermédiaire 

LA COTE ST-
ANDRE 

Arzay, Balbins, Bossieu, Champier, Commelle, La Côte St- 

André, Eydoche, Faramans, Flachères, Gillonnay, Mottier,  

Nantoin, Ornacieux, Penol, St-Hilaire de la Cote, Sardieu & 

Semons 

LE GRAND LEMPS 
Apprieu, Bévenais, Bizonnes, Burcin, Chabons, Colombe, Le 

Grand Lemps, Longechenal & St-Didier de Bizonnes 

ROYBON Chatenay, Marnans & Viriville 

ST-ETIENNE Bressieux, Brézins, Brion, La Forteresse, La Frette, Plan, St- 

DE Etienne de St-Geoirs, St-Geoirs, St-Michel de St-Geoirs, St- 

SAINT-GEOIRS Pierre de Bressieux, St-Siméon de Bressieux & Sillans 
TULLINS SUR 

FURE 
St-Paul d'Izeaux 

4 sous-dotée 
BEAUREPAIRE 

Beaurepaire, Bellegarde-Poussieu, Cou-et-Buis, Jarcieu,  

Moissieu sur Dolon, Montseveroux, Pact, Pajay, Pisieu, 

Pommier de Beaurepaire, Primarette, Revel-Tourdan, St- 

Barthélémy de Beaurepaire, St-Julien de L'Herms 

ROYBON Beaufort, Lentiol, Marcilloles, Marcollin & Thodure 

5 très sous-dotée aucune commune 

  On notera l’absence des secteurs extrêmes, mais aussi le nombre conséquent de 

communes pouvant bénéficier d’aides incitatives, démontrant ainsi la faiblesse d’installation des 

professionnels dans le canton de Beaurepaire. 
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En orange, les 3 communes classées « très dotées », en jaune les communes classées « intermédiaires » et en vert celles du 

canton de Beaurepaire et du nord-ouest de celui de Roybon classées « sous-dotées ». 


